
MIGRATIONS ALTERNANTES 

Les navettes domicile-travail permettent d’appréhender les territoires attractifs où se situent les pôles d’emplois importants et les terri-
toires plus résidentiels d’où partent les actifs. Avec près de 5,7 millions d’emplois en 2014, l’Île-de-France a un poids prépondérant dans 
les échanges de la Vallée de la Seine. Les Franciliens, plus particulièrement les Parisiens et ceux qui résident en petite couronne, utilisent 
massivement les transports en commun pour aller travailler tandis que les Normands sont davantage dépendants de leur voiture.
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Pôles économiques majeurs, Paris et les Hauts-de-Seine attirent de nombreux actifs

Le périmètre d’observation du dispositif de suivi des dynamiques territoriales de la Vallée de la Seine correspond à celui 
défini dans le décret n°2013-336 du 22 avril 2013. Il comprend 9 départements, dont 4 départements normands  
(Manche, Calvados, Seine-Maritime et Eure) et 5 départements de l’ouest francilien (Val d’Oise, Yvelines, Hauts-de-
Seine, Paris et Seine-Saint-Denis).

Dans la Vallée de la Seine, 3 475 078 actifs quittent leur commune de résidence pour se rendre à leur travail soit 72 % de ces actifs 
occupés. Les déplacements domicile-travail ont des caractéristiques différentes selon le département étudié. 
Dans les départements normands, la Seine-Maritime est le seul département qui compte plus d’entrants que de sortants. Dans la Manche, 
l’Eure et le Calvados, la situation est inversée. 
Dotés de pôle d’emplois majeurs, l’Île-de-France attire des navetteurs au-delà de ses limites régionales. À Paris et dans le département 
des Hauts-de-Seine, le solde de navetteurs entrants est largement positif avec respectivement plus de 200 000 et 700 000 navetteurs 
en plus. Les départements de la grande couronne (Yvelines, le Val d’Oise) font quant à eux office de secteurs périurbains où de nombreux 
actifs résident. Ils concentrent davantage de sorties que d’entrées dans le cadre des navettes domicile-travail. 
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Val d’Oise - 90 089

Seine-Saint-Denis - 58 369

Hauts-de-Seine 201 653

Paris 702 721

Seine-Maritime 8 209

Yvelines - 97 204

Manche - 3 362

Eure - 45 322

Calvados - 2 048

Entrants Sortants Solde

Navetteurs entrants et sortants dans les départements de la Vallée de la Seine

des actifs occupés dans la Vallée de la Seine en 2014

72 % quittent leur commune de résidence 
pour se rendre à leur travail
66 % en France métropolitaine 
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DÉPLACEMENTS DOMICILE/TRAVAIL
Entrants/sortants

Rapport des navettes 
entrantes par rapport aux 
navettes sortantes

DÉPLACEMENTS DOMICILE/TRAVAIL
En transports en commun

Part des actifs utilisants les 
transports en commun pour 
aller travailler
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les moyens de transports utilisés par les actifs occupés dans les déplacements domicile-travail

À Paris, en Seine-Saint-Denis et dans les Hauts-de-Seine, les actifs ayant un emploi sont plus nombreux en proportion à utiliser les trans-
ports en commun pour aller travailler. Ce taux atteint 64 % dans la capitale. À l’inverse, dans les départements normands, plus de huit 
actifs sur dix se rendent en voiture sur leur lieu de travail. Depuis 1999, l’usage de la voiture baisse dans tous les départements franciliens 
alors qu’il continue d’augmenter ailleurs.

Pourcentage des actifs occupés se rendant au travail par mode de transport.

Les Franciliens utilisent massivement les transports en commun pour aller travailler alors 
que la voiture est au cœur des déplacements pour les Normands
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Un taux de motorisation plus faible en Île-de-France qu’en Normandie

En Île-de-France, où l’usage des transports en commun est plus important, le taux de motorisation est a contrario plus faible notamment 
dans le centre de l’agglomération. Néanmoins, si l’offre de transports est déterminante dans le taux d’équipement des ménages, d’autres 
facteurs peuvent intervenir tels que leurs revenus. On constate de fortes disparités entre les différents départements qui composent la 
Vallée de la Seine : ce taux est inférieur à 0,85 à Paris, dans les Hauts-de-Seine et en Seine-Saint-Denis alors qu’il est supérieur à 1,2 dans 
le Calvados, la Manche et l’Eure. La voiture reste au cœur des déplacements des Normands.
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Évolution du nombre moyen de voiture par ménage entre 1999 et 2014
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